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Synthèse approfondie et mémorisable 
Thème 2 HGGSP Terminale  

FAIRE LA GUERRE, FAIRE LA PAIX :  
FORMES DE CONFLITS ET MODES DE RÉSOLUTION 

 
 
Objectif : complément de cours pour préparer le bac et le Grand Oral avec une synthèse claire, 
structurée, précise, actualisée, et enrichie de sources variées. 
 
 
 

I. INTRODUCTION GÉNÉRALE : CONFLITS ACTUELS ET TENTATIVES DE 
PAIX 
Problématique : Comment évoluent les formes de guerre et les moyens de construire la paix dans le 
monde contemporain ? 
 

La guerre n'a jamais totalement disparu du paysage mondial. Si les grandes guerres interétatiques 
semblent se raréfier, d'autres formes de conflits se multiplient, rendant la paix plus difficile à 
construire et à maintenir. 

1.1 Typologie des conflits 

Les conflits armés d'aujourd'hui prennent des formes variées, souvent imbriquées. 

Type de guerre Caractéristiques Exemples 

Guerre interétatique Oppose deux États souverains 
Russie/Ukraine depuis 2014, 
Inde/Pakistan 

Guerre civile Conflit interne à un État 
Syrie (depuis 2011), Libye, 
Soudan 

Guerre asymétrique Acteurs inégaux en moyens, tactiques indirectes Vietnam, Talibans/OTAN 

Guerre hybride 
Combinaison de moyens conventionnels et non 
conventionnels (cyber, drones, désinformation) 

Russie/Ukraine, Chine/USA 

Conflits non 
conventionnels 

Motivés par trafics, criminalité 
Cartels au Mexique, groupes 
djihadistes en Afrique 

 
1.2 Diversité des acteurs 

• États et armées régulières : toujours présents mais contestés. 
• Groupes armés non étatiques : organisations paramilitaires, terroristes ou milices (Al-Qaïda, 

Boko Haram, Wagner).  
• Organisations internationales : ONU, OTAN, UE, Union africaine. 
• ONG et acteurs humanitaires : MSF, CICR, Handicap International.  
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1.3 Formes de paix 
• Paix négative : simple arrêt des combats, souvent instable (ex. : cessez-le-feu 

Arménie/Azerbaïdjan). 
• Paix positive : résolution des causes profondes (justice, réconciliation, institutions solides). Ex. 

: Afrique du Sud post-apartheid. 
• Instruments : diplomatie, traités de paix, justice internationale (ex. : CPI), opérations de 

maintien de la paix. 
 

 

   Transition : pour mieux comprendre les mutations des conflits, il faut interroger le 
lien entre guerre et politique à travers la pensée de Clausewitz. 

 
II. LA DIMENSION POLITIQUE DE LA GUERRE : CLAUSEWITZ ET AU-DELÀ 
Problématique : La guerre est-elle encore l'instrument d'une politique d'État ? 
La guerre a longtemps été conçue comme une affaire d'États. Mais la diversification des acteurs et 
des moyens invite à repenser cette conception. 

2.1 Carl von Clausewitz (1780–1831) 
• Auteur de De la guerre (1832). 
• La guerre est "la continuation de la politique par d'autres moyens". 
• Distingue la guerre absolue (idéale, théorique) et la guerre réelle (limitée). 
• Triade : État (logique rationnelle), armée (hasard, tactique), peuple (passion). 

2.2 Guerres classiques 
• Guerre de Sept Ans (1756–1763) : guerre interétatique pour des intérêts coloniaux. 
• Guerres napoléoniennes : guerre de masse, mobilisation nationale, dimension idéologique. 

2.3 Limites du modèle clausewitzien 
• Guerre d’Algérie (1954–1962) : insurrection, guerre de décolonisation, usage de la torture. 
• Guerre du Vietnam : asymétrie, stratégie de guerre populaire contre une superpuissance. 
• Guerre en Syrie : conflit interne multiforme avec interventions étrangères, acteurs étatiques et 

non étatiques. 
2.4 Guerres irrégulières et organisations terroristes 

• Al-Qaïda : réseau djihadiste transnational, attentats du 11 septembre 2001. 
• Daech : proto-État djihadiste (2014–2019), contrôle territorial en Irak et Syrie, propagande 

massive. 
• Réactions : coalition internationale, opérations militaires, lutte contre la radicalisation et le 

financement du terrorisme. 
 

⚠ Tensions éthiques : Peut-on encore parler de "guerre juste" quand les drones 
permettent de tuer sans risque, que les guerres préventives violent la souveraineté, ou 
que les civils sont les premières victimes ?
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III. CONSTRUIRE LA PAIX : ENTRE IDÉAL ET RÉALITÉ 
Problématique : Comment construire une paix durable dans un monde fragmenté ? 
 
3.1 L'ordre westphalien (1648)  

• La guerre de Trente Ans (1618–1648), conflit religieux et politique, dévaste l'Europe. 
• Les traités de Westphalie (1648) consacrent la souveraineté des États et l'équilibre des 

puissances. 
• Naissance du droit international moderne : reconnaissance mutuelle des États, non-ingérence 

dans les affaires internes. 
3.2 L’ONU et la sécurité collective 

• Créée en 1945 pour garantir la paix, empêcher les guerres mondiales. 
• Conseil de sécurité : 5 membres permanents avec droit de veto (P5), 10 membres tournants. 
• Actions possibles : sanctions, interventions militaires, missions de paix (casques bleus). 
• Kofi Annan (1997–2006) développe la responsabilité de protéger (R2P), principe d'ingérence 

humanitaire. 
• Limites : blocages politiques (veto), moyens financiers, absence d’armée propre. 
• Exemples : Rwanda (1994), Srebrenica (1995), Syrie (depuis 2011). 
• Exemples africains : Mozambique (1992) : accord de paix entre Frelimo et Renamo, succès 

relatif grâce à la médiation de Sant’Egidio. Liberia (2003) : fin d’une guerre civile grâce à l’ONU 
et à la mobilisation des femmes pour la paix. 

3.3 Autres acteurs de la paix 
• OTAN : organisation militaire interétatique (ex. : Kosovo 1999, Afghanistan 2001–2021). 
• UE : puissance diplomatique civile, capable d'opérations de stabilisation (Mali, Somalie). 
• ONG : acteur essentiel sur le terrain (MSF, Amnesty International, CICR). 
• Acteurs religieux ou diplomaties discrètes : Vatican, Norvège, Suisse. 

 
 

Ouverture critique : Peut-on encore parler de "paix" dans un monde où la guerre est 
devenue un état permanent, fragmentée, informationnelle, numérique ? 

    Exemple Chine : la Chine pratique une forme de guerre de l'information, par 
cyberattaques, désinformation et influence économique. Elle redéfinit les frontières de 
la conflictualité moderne sans recourir à la guerre conventionnelle.

 

 
IV. OBJET CONCLUSIF : LE MOYEN-ORIENT, RÉGION EN TENSION 
PERMANENTE 
Problématique : Pourquoi le Moyen-Orient est-il un foyer de conflits chroniques ? 
 
4.1 Le conflit israélo-palestinien 

• 1947 : plan de partage de la Palestine par l’ONU, refusé par les pays arabes. 
• 1948 : création d’Israël, première guerre israélo-arabe, exode palestinien (Nakba). 
• 1967 : guerre des Six Jours, occupation des territoires palestiniens (Cisjordanie, Gaza). 
• Accords d’Oslo (1993) entre Rabin et Arafat : processus de paix fragile, interrompu par les 

violences.  



4 
 

• Enjeux persistants : droit au retour, colonisation, reconnaissance mutuelle, rôle des 
puissances extérieures. 

4.2 Les guerres du Golfe 
• 1990–1991 : Saddam Hussein envahit le Koweït. Opération "Tempête du désert" dirigée par les 

États-Unis avec mandat de l'ONU. 
• 2003 : intervention américaine en Irak sans mandat onusien, au nom de la lutte contre les 

armes de destruction massive. 
• Conséquences : chute de Saddam, insurrection, crise humanitaire, émergence de Daech. 

Conclusion : Le Moyen-Orient concentre des tensions géopolitiques, religieuses, économiques. C'est 
un espace de guerre prolongée, mais aussi un laboratoire des limites de la paix internationale. 

 
 
V. POUR LE GRAND ORAL : AIDES À LA PRÉPARATION 
 
5.1 Idées forces 

1. La guerre reste politique mais se démultiplie dans ses formes. 
2. Clausewitz aide à penser les conflits classiques, moins les irréguliers. 
3. La paix durable suppose justice, compromis et coopération. 
4. Le multilatéralisme est freiné par les intérêts désaccordés des grandes puissances. 
5. Le Moyen-Orient est un concentré des tensions mondiales. 

 
5.2 Vocabulaire clé 

La guerre 
• Guerre interétatique : Conflit armé opposant deux ou plusieurs États souverains (ex. : Russie vs 

Ukraine depuis 2022). 
• Guerre irrégulière : Guerre qui n’oppose pas des armées régulières, mais des groupes armés 

non étatiques comme des guérillas ou des groupes terroristes (ex. : Al-Qaïda, Daech). 
• Guerre asymétrique : Conflit entre des forces inégales en moyens militaires, technologiques 

ou humains. Le plus faible adopte des stratégies indirectes, comme les attentats ou la guérilla 
(ex. : guerre du Vietnam). 

• Guerre hybride : Conflit combinant des moyens conventionnels (tanks, soldats) et non 
conventionnels (cyberattaques, désinformation, drones) — souvent mené en partie dans 
l'ombre (ex. : Ukraine depuis 2014). 

• Proto-État : entité politique contrôlant un territoire sans être reconnue comme un État 
souverain (ex. : Daech 2014-2019).  
 
La paix 

• Ingérence : intervention d'un État ou d'une organisation dans les affaires intérieures d'un autre, 
souvent pour motifs humanitaires. 

• Multilatéralisme : principe selon lequel plusieurs États coopèrent dans des institutions 
internationales (ex. : ONU, UE).  

• Paix négociée : Fin d’un conflit par un accord entre les belligérants, souvent après médiation 
(ex. : Accords d'Oslo 1993). 

• Paix imposée : Paix dictée par un vainqueur ou par la force, sans compromis (ex. : traité de 
Versailles 1919). 

• Paix positive : Paix durable, fondée sur la justice sociale, les droits humains, la démocratie et 
le développement économique (concept développé par Johan Galtung).  
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• Justice transitionnelle : Ensemble de mesures mises en place pour juger les crimes commis 
pendant un conflit et favoriser la réconciliation (ex. : Commission vérité et réconciliation en 
Afrique du Sud après l’apartheid). 
 
Les outils de la paix et du droit international 

• Droit international : Ensemble de règles et de normes qui régissent les relations entre les États 
et protègent les droits fondamentaux (ex. : Charte de l’ONU, Conventions de Genève). 

• Diplomatie : Art de la négociation entre États pour éviter ou résoudre un conflit ; c’est le 
premier levier pour construire la paix. 

• Sécurité collective : Système dans lequel les États s'engagent à défendre ensemble la paix et à 
répondre collectivement à une agression (ex. : fonctionnement de l'ONU). 

• Ingérence : Intervention d’un État ou d’une organisation dans les affaires intérieures d’un autre 
État, souvent pour des raisons humanitaires (ex. : Kosovo 1999). 

• R2P (Responsabilité de protéger) : Principe affirmé par l’ONU (2005) : la communauté 
internationale a le devoir d’intervenir pour protéger les populations victimes de crimes de 
masse (génocide, crimes de guerre), si l’État ne le fait pas. 

 
5.3 Dates 
Guerre et pensée stratégique 

• 1648 :  Traités de Westphalie — fin de la guerre de Trente Ans, fondation du système 
international moderne (souveraineté des États). 

• 1756-1763 :  Guerre de Sept Ans — guerre interétatique mondiale avant l’heure, enjeu colonial. 
• 1780-1831 :  Vie de Clausewitz — auteur de De la guerre, fonde une pensée stratégique encore 

utilisée. 
• 1792-1815 : Guerres révolutionnaires et napoléoniennes — passage à la guerre de masse. 

 
Organisation de la paix 

• 1919 :  Création de la Société des Nations (SDN) — premier essai de sécurité collective, mais 
échec dans les années 1930. 

• 1945 :  Création de l’ONU — adoption de la Charte des Nations Unies à San Francisco. 
• 1997-2006 : Mandat de Kofi Annan — rôle clé dans la promotion du droit d’ingérence et de la 

responsabilité de protéger (R2P). 
 
Moyen-Orient et conflits contemporains 

• 1947 : Plan de partage de la Palestine par l’ONU (rejeté par les pays arabes). 
• 1948 : Création d’Israël — guerre israélo-arabe, début du conflit israélo-palestinien. 
• 1967 : Guerre des Six Jours — Israël occupe la Cisjordanie, Gaza, le Golan. 
• 1973 : Guerre du Kippour — choc p\u00e9trolier, conflit mondial d’arrière-plan. 
• 1979 : Révolution islamique en Iran — rupture stratégique dans la région. 
• 1991 : 1ère guerre du Golfe — ONU contre l’invasion du Koweït par l’Irak. 
• 2003 : 2e guerre du Golfe — intervention américaine contre Saddam Hussein sans mandat 

ONU. 
• 2011 : Début de la guerre civile en Syrie — conflit asymétrique, régionalisé. 
• 2014 : Daech proclame un califat en Irak et en Syrie — guerre contre le terrorisme. 

 
Terrorisme et sécurité globale 

• 2001 : Attentats du 11 septembre — tournant sécuritaire mondial, début de la « guerre contre 
le terrorisme ».  

• 2015 : Attentats à Paris (Charlie Hebdo, Bataclan) — choc national et européen. 
• 2021 : Retrait des troupes américaines d’Afghanistan — retour des Talibans. 
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5.4 Personnages clés 
Carl von Clausewitz 
Dates : 1780–1831 
Fonction : Officier prussien, théoricien de la guerre 
Rôle historique 
Auteur de De la guerre. Il a théorisé la guerre comme prolongement de la 
politique. Il distingue la guerre réelle et la guerre absolue. 
Lien avec le thème HGGSP 
Figure centrale pour penser la guerre classique dans le programme 
HGGSP. Mobilisable pour expliquer l’évolution des formes de conflit. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
Kofi Annan 
Dates : 1938–2018 
Fonction : Secrétaire général de l’ONU (1997–2006) 
Rôle historique 
Prix Nobel de la paix. Promoteur de la sécurité collective et du droit 
d’ingérence humanitaire (Responsabilité de protéger). 
Lien avec le thème HGGSP 
Exemple d’un acteur de la paix, incarnant la diplomatie multilatérale 
moderne. Mobilisable dans l’étude de l’ONU et des conflits africains. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
Oussama Ben Laden 
Dates : 1957–2011 
Fonction : Chef et fondateur d’Al-Qaïda 
Rôle historique 
Commanditaire des attentats du 11 septembre 2001. Figure du terrorisme 
globalisé, menant une guerre asymétrique contre les États-Unis. 
Lien avec le thème HGGSP 
Exemple de guerre irrégulière. Central dans l’évolution des conflits post-
Guerre froide. Mobilisable pour penser le terrorisme contemporain. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
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Saddam Hussein 
Dates : 1937–2006 
Fonction : Président de l’Irak (1979–2003) 
Rôle historique 
Instigateur de deux guerres majeures (Iran, Koweït). Chute par une 
intervention américaine sans mandat de l’ONU. 
Lien avec le thème HGGSP 
Personnage central des conflits du Golfe. Mobilisable pour évoquer les 
limites du droit international et la guerre préventive. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
Yasser Arafat / Yitzhak Rabin 
Dates : 1929–2004 / 1922–1995 
Fonction : Chef de l’OLP / Premier ministre israélien 
Rôle historique 
Signataires des accords d’Oslo en 1993. Prix Nobel de la paix. 
Rabin assassiné en 1995 par un extrémiste juif. 
Lien avec le thème HGGSP 
Figures majeures du processus de paix au Proche-Orient. 
Illustrent les espoirs et les échecs de la diplomatie. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
Nelson Mandela 
Dates : 1918–2013 
Fonction : Président d’Afrique du Sud (1994–1999) 
Rôle historique 
Chef de la lutte contre l’apartheid. Premier président noir de l’Afrique du Sud. 
Initiateur d’un processus de justice transitionnelle. 
Lien avec le thème HGGSP 
Exemple majeur de réconciliation post-conflit. Mobilisable pour illustrer la 
paix positive et la justice. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
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Bachar el-Assad 
Dates : né en 1965 
Fonction : Président de la Syrie (depuis 2000) 
Rôle historique 
Dirigeant autoritaire impliqué dans la guerre civile syrienne depuis 2011, 
marquée par des crimes de guerre. 
Lien avec le thème HGGSP 
Figure centrale d’un conflit asymétrique et internationalisé. Illustratif des 
blocages diplomatiques et des ingérences. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
Abou Bakr al-Baghdadi 
Dates : 1971–2019 
Fonction : Chef de Daech 
Rôle historique 
A proclamé un califat en 2014. Dirigeant d’un proto-État djihadiste impliqué 
dans des exactions et une guerre mondiale contre le terrorisme. 
Lien avec le thème HGGSP 
Exemple extrême de guerre irrégulière et de menace transnationale. 
Mobilisable pour discuter du djihadisme et des guerres hybrides. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
George W. Bush 
Dates : né en 1946 
Fonction : Président des États-Unis (2001–2009) 
Rôle historique 
Instigateur de la guerre contre le terrorisme après le 11 septembre. À l’origine 
de l’intervention en Irak en 2003. 
Lien avec le thème HGGSP 
Personnalité controversée. Mobilisable pour illustrer la guerre préventive et les 
limites du droit international. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
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Recep Tayyip Erdoğan 
Dates : né en 1954 
Fonction : Président de la Turquie (depuis 2014) 
Rôle historique 
Acteur majeur dans les conflits du Moyen-Orient (Syrie, Kurdes), politique 
étrangère active, autoritaire en interne. 
Lien avec le thème HGGSP 
Exemple de puissance régionale impliquée dans des conflits hybrides. 
Mobilisable pour penser les nouveaux équilibres régionaux. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
Emmanuel Macron 
Dates : né en 1977 
Fonction : Président de la République française (depuis 2017) 
Rôle historique 
Partisan du multilatéralisme, engagé dans la diplomatie au Sahel, en Ukraine et 
sur la scène internationale. 
Lien avec le thème HGGSP 
Mobilisable pour illustrer le rôle de la France dans la diplomatie contemporaine 
et les opérations extérieures. 
Pour le Grand Oral 
– Peut être cité dans une question sur la guerre ou la paix. 
– Sert à illustrer un type de conflit, une forme de résolution ou un acteur clé de la scène 
internationale. 
 
 
5.5 Questions pour le Grand Oral 
1. Le modèle clausewitzien est-il encore valable aujourd’hui ? 
Problématisation 
La guerre pensée comme une action rationnelle de l’État est-elle adaptée aux conflits actuels, 
souvent irréguliers, asymétriques, hybrides ? 
Pistes d’argumentation 

• Oui : la guerre reste un outil politique piloté par les États (ex. : guerre en Ukraine). 
• Non : les conflits modernes sont souvent menés par des acteurs non étatiques ou 

transnationaux (Daech, cyberattaques), sans but militaire classique. 
• Le modèle reste utile pour comprendre certains conflits, mais doit être complété par d’autres 

grilles de lecture. 
Exemples 

• Clausewitz : guerre absolue vs guerre réelle 
• Ukraine (depuis 2014) : guerre hybride 
• Al-Qaïda, Daech : guerre irrégulière 

 
2. Comment construire une paix durable ? 
Problématisation 
Faut-il se contenter d’arrêter les combats ou faut-il aller vers une paix plus profonde, fondée sur la 
justice et le développement ? 
Pistes d’argumentation 
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• La paix négative (cessez-le-feu) est fragile et souvent temporaire. 
• La paix positive suppose réconciliation, justice, institutions stables. 
• Les acteurs de la paix doivent être multiples : États, ONU, ONG, sociétés civiles. 

Exemples 
• Afrique du Sud après l’apartheid : justice transitionnelle 
• Accords de Dayton (1995) : paix imposée mais non durable 
• Rôle des missions de l’ONU (Mali, RDC) 

 
3. Le terrorisme est-il une nouvelle forme de guerre ? 
Problématisation 
Le terrorisme peut-il être considéré comme une guerre à part entière, malgré l’absence d’armée ou de 
front organisé ? 
Pistes d’argumentation 

• Le terrorisme vise des objectifs politiques et stratégiques : il s’apparente à une guerre 
psychologique. 

• Il utilise des moyens asymétriques : attaques surprises, terreur. 
• Il redéfinit les notions classiques de conflit et remet en cause le droit de la guerre. 

Exemples 
• Al-Qaïda et le 11 septembre 
• Daech et le califat autoproclamé (2014) 
• Lutte antiterroriste en France et en Afrique 

 
4. Pourquoi l’ONU peine-t-elle à régler les conflits ? 
Problématisation 
L’ONU peut-elle encore agir efficacement dans un monde dominé par des rivalités d’États et par des 
guerres complexes ? 
Pistes d’argumentation 

• L’ONU incarne le multilatéralisme et a permis de résoudre certains conflits. 
• Elle est limitée par le droit de veto des grandes puissances. 
• Elle manque parfois de moyens, d’autorité ou de volonté politique. 

Exemples 
• Veto russe sur la Syrie 
• Génocide au Rwanda (1994) : inaction de l’ONU 
• Réformes proposées du Conseil de sécurité 

 
5. Le Moyen-Orient connaîtra-t-il un jour la paix ? 
Problématisation 
La paix est-elle envisageable dans une région marquée par les conflits identitaires, les interventions 
étrangères et les rivalités régionales ? 
Pistes d’argumentation 

• Les conflits sont anciens (Israël/Palestine), mais aussi liés à des enjeux récents (pétrole, islam 
politique). 

• Les acteurs sont multiples, et leurs intérêts contradictoires. 
• Des dynamiques de paix existent, mais restent fragiles. 

Exemples 
• Accords d’Oslo (1993) 
• Guerres du Golfe (1991, 2003) 
• Guerre en Syrie 
• Accords d’Abraham (2020) 
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Références croisées – Thème 2 HGGSP 
1. Sources officielles et institutionnelles 

• Eduscol, programme HGGSP Terminale (2022) 
→ Cadre de référence : notions clés (paix positive, guerre asymétrique…), objets d’étude 
(Clausewitz, ONU, Moyen-Orient). 
→ Utile pour répondre précisément aux attendus du bac et structurer un plan. 

• ONU (Organisation des Nations Unies) 
→ Base des principes de la sécurité collective. 
→ Exemples : missions de maintien de la paix, Conseil de sécurité, R2P, action humanitaire. 

• CICR (Comité international de la Croix-Rouge) 
→ Spécialiste du droit international humanitaire (Conventions de Genève). 
→ Référence sur la protection des civils, les prisonniers, les blessés en temps de guerre. 

• SIPRI (Stockholm International Peace Research Institute) 
→ Institut indépendant, référence mondiale sur les conflits armés, les dépenses militaires, les 
flux d’armes. 
→ Utile pour actualiser une réflexion avec des données chiffrées (classements, tendances 
géopolitiques). 

• OTAN / UE (Union européenne) 
→ Acteurs contemporains de la paix et de la sécurité. 
→ UE : rôle civil et diplomatique ; OTAN : organisation militaire interétatique. 

 
2. Ouvrages scientifiques et intellectuels de référence 

• Mary Kaldor, Les nouvelles guerres, 2003 
→ Montre que les guerres du XXIe siècle ne sont plus interétatiques mais localisées, 
identitaires, civiles. 
→ Exemples : guerres civiles dans les Balkans, en Afrique, au Moyen-Orient. 
→ Utile pour contester le modèle clausewitzien et parler de guerre irrégulière. 

• Herfried Münkler, Les guerres du XXIe siècle, 2004 
→ Analyse la transformation des conflits modernes (guerre asymétrique, cyberconflits, acteurs 
privés). 
→ Exemples : guerre contre le terrorisme, entreprises militaires privées, reconfiguration du rôle 
des États.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


